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Caroll Adler

RÉSILIENCE CONSCIENTE 

www.carolladler.com

Peintures

L e travail de Caroll Adler naît d’un questionnement 
sur l’habitat. Il se construit autour de sa percep-
tion de l’espace - qu’il soit intérieur ou social. 

L’artiste tente, en jouant sur les perceptions du spectateur, 
de mener ce dernier à expérimenter la limite poreuse qui 
s’étire entre cage et habitat.

Cette pratique constitue le prolongement d’un travail 
antérieur sur la précarité de l’être et sur l’enfermement 
mental. Un acteur y scandait le papier de sa présence 
persistante : la corneille. Ici sous cage, là échappée, cette 
sentinelle des temps modernes semble scruter l’humanité 
de l’intérieur. 

Dans la série “Human Landscapes”, l’indispensable 
présence organique est assurée par des nuées humaines, 
des foules dont l’élan collectif évoque le déplacement des 
peuples. Elles parcourent des structures géométriques 
évocatrices tant de la cage que du milieu urbain. Les pers-
pectives éclatées enchevêtrent l’espace, désorganisent les 
plans, et floutent les frontières de territoires effrités.

Cette recherche artistique traduit l’étourdissement de 
l’humain balloté par les événements et l’urgence de trou-
ver ancrage dans un environnement impossible.

j.adeo

Série “Human Landscapes”
HL3 / 100 x 150 cm / Graphite sur papier 

Série “Human Landscapes”
HL7 / 100 x 150 cm / Acrylique, pigments 
et graphite sur papier 

Série “Human Landscapes”
HL1 – 100 x 150 cm
Acrylique, pigments et graphite 
sur papier 

Daniel Enkaoua

RÉSILIENCE SUBTILE ET INCONSCIENTE 

Peintures et dessins 

www.danielenkaoua.com
www.estherverhaeghe.com/daniel-enkaoua

www.estherverhaeghe.com/daniel-enkaoua-2015

N é à Meaux en 1962, il vit et travaille à Barcelone. 

“Daniel Enkaoua peint le champ énergétique, 
vibratoire qui émane de la personne et l’entoure. Et 
comment ce halo particulier, ce rayonnement rencontre 
l’espace physique, se fond en lui dans un jeu de pression 
réciproque. L’espace, dit le peintre, n’est jamais vide.” 

danièle gillemon, octobre 2015

“Est-ce un enfant qui rêve ? Ou le fils du peintre ? Cette 
intimité entre l’artiste et son modèle force à voir dans 
cette toîle non pas un portrait qui cernerait le caractère, 
voire la psychologie profonde du sujet mais incarnerait 
plutôt la relation établie entre l’artiste et ce qu’il a de plus 
cher.” 

guy gilsoul, novembre 2015

Natan vu de dos / 2013
Huile sur toile marouflée sur bois
73 x 64,4 cm

Les deux Citrouilles / 2016
Huile sur toile
97 x 162 cm

Aure en rouge / 2015-16
Huile sur toile
146 x 114 cm


